
 

 

 

Des dimanches sans électricité ? 

 

 

 

Quelques semaines après la guerre du Kippour il y a 49 ans, le 13 novembre 1973,  eut lieu le premier 
dimanche sans voiture. Il  fut nécessaire pour répondre aux sanctions pétrolières de l’OPEP qui avaient 
limité les exportations de pétrole aux pays soutenant Israël. La mesure fut bien accueillie par le public 
mais elle ne fut hélas pas suivie d'effets pérennes, la Commission européenne ayant eu la mauvaise 
idée de développer des technologies innovantes pour produire du pétrole en mer du Nord. Ces 
technologies permirent à l’UE de se tirer d’affaire, la consommation de pétrole repartant à la hausse. Il 
était cependant agréable de rouler en vélo (non électrique) sur des routes vides. De plus, cela réduisait 
la pollution de l’air. C’est pourquoi on institua un dimanche annuel sans voiture, fin septembre. Après 
quelques années, force est de reconnaître l’insuffisance de la mesure. Si rien d'autre n'est fait à brève 
échéance, on court à la catastrophe avec la destruction de Gaia. 

Il n'est pas trop tard pour prendre des mesures plus efficaces qui seront approuvées par les écologistes 
pour qui la sauvegarde de Gaia est la préoccupation majeure. Ainsi aux dimanches annuels sans 
voiture (gentillets mais inefficaces) on pourrait ajouter des dimanches mensuels sans électricité. 
L'Homme a vécu sans électricité depuis son apparition jusqu'il y a environ un siècle. L'invention de 
l'électricité a fortement contribué au désastre écologique que nous connaissons. On peut y mettre fin et 
rendre à Gaia la maîtrise du vivant à travers une importance accrue offerte à la loi du plus fort. Voici 
une façon d’amorcer le mouvement. 

Un dimanche mensuel avec absence totale d'électricité - décrété par l'ONU dont le Secrétaire Général 
est soucieux du bien-être de la planète – aurait beaucoup d’effets bénéfiques. L’électricité en 
provenance des énergies renouvelables intermittentes serait stockée en batteries et utilisée à d’autres 
moments en lieu et place de l’utilisation du gaz, réduisant ainsi les émissions de CO2 nuisibles pour 
Gaia. Le plus grand effet bénéfique cependant viendrait de nombreuses victimes de la mesure parmi 
les populations âgées et/ou en situation de faiblesse.  

Le dimanche mensuel sans électricité serait ainsi un excellent moyen d’inverser la tendance à la 
surpopulation et de faciliter l'existence quotidienne des humains les plus résistants par l’élimination 
des plus faibles représentant souvent un poids inutile. Dans les sociétés du monde occidental cela 
représenterait en outre une sérieuse économie budgétaire. Pour les écologistes partageant les vues du 
biologiste malthusien Paul R. Ehrlich cela représenterait enfin une mesure salutaire permettant 
d’amorcer le déclin nécessaire de l’humanité considérée comme une ‘peste’ encombrante.  

Répétons-le, l’Homme a vécu en parfaite harmonie avec la nature pendant des millénaires sans utiliser 
des énergies sophistiquées qu’il ne connaissait pas. Il n’y a pas de raison qu’on ne revienne pas 

Qu'en penserait GAIA ?

Article publié dans PAN le 21 septembre 2022



progressivement à une situation de ce type : tous les écologistes authentiques l’appellent de leurs 
vœux. Rapprocher tant soit peu l’Homme de la condition animale en l’empêchant de nuire ne peut être 
que bénéfique pour la sauvegarde de Gaia.   

 

  

 




